
«Il était recroquevillé sur le balcon»
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Des  douleurs  abdominales  et  un  sentiment  de  suffocation.  C'est  ainsi 
qu'Ahmed* a décrit son état au téléphone à son frère Mustafa*, jeudi dernier. 
Ce requérant d'asile algérien de 38 ans a été retrouvé mort samedi matin dans 
un appartement de l'ouest lausannois. Cet ancien policier, réfugié en Suisse 
depuis  une  dizaine  d'années,  venait  de  sortir  du  centre  de  détention 
administrative de Frambois (GE), où il était incarcéré depuis le mois d'avril.

Le groupe «Non aux expulsions» avait médiatisé son cas voilà trois semaines, 
dans les colonnes de la presse locale, en rapportant le récit qu'Ahmed avait fait 
de la tentative de renvoi forcé qu'il venait de subir: «Il a signifié son refus de 
monter dans l'avion en posant ses valises et a été battu par cinq agents de 
sécurité. Il est rentré tuméfié de toutes parts. Il s'agit d'une bavure.»

Ahmed est  revenu  à  Lausanne le  23  septembre  au  soir.  Dans  l'attente  de 
retrouver une chambre dans un centre d'accueil de la FAREAS, il dormait chez 
un ami qui lui prêtait son appartement pendant son absence contre bons soins 
donnés au chat. Il est allé nourrir le félin vendredi et a passé un coup de fil à un 
proche pour dire qu'il se sentait mal. Le lendemain matin, il  était découvert 
mort à cet endroit: «Ahmed était en position recroquevillée sur le balcon du 
logement, d'après les renseignements que l'on m'a donnés», précise Mustafa.

Une enquête a été ouverte. «A ce stade, l'intervention d'un tiers est exclue. 
Aucun élément inquiétant  n'a été relevé»,  affirme Jean-Christophe Sauterel, 
porte-parole de la police cantonale. «Le jour où Ahmed est sorti de Frambois, 
témoigne son frère, il m'a dit qu'il était perclus de douleurs et qu'il peinait à 
respirer.» Et Mustafa de s'interroger: «A-t-il fait une hémorragie interne? Et, le 
cas échéant, pourquoi?» L'autopsie le déterminera.

* Prénoms d'emprunt
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